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LITURGIE « EXPÉRIMENTALE » DU DIMANCHE -ANNÉE 2025

Prédication du dimanche 2 novembre 2025
à Nancy
MUSIQUE

Proclamation de la Grâce
Soyez les bienvenus, dans ce temple, vous qui recherchez la présence de Dieu, écoutez sa parole et la méditez.
Que chacun de vous se sente accueilli et ici comme chez lui.
Et avant toute chose, nous nous rappelons la bonne nouvelle de l’Evangile : Qui que vous soyez, quoi que vous soyez, la grâce et la paix vous sont données (gratuitement) de la part de Dieu notre père et de Jésus Christ notre sauveur.
Court silence

Dieu très bon, tu es attentif à ceux qui cherchent un sens à leur vie, et tu les rejoins jusque dans leurs égarements. Accorde-nous d’entendre ta voix qui nous appelle auprès de toi et nous invite au partage de la joie retrouvée. 

Louange :

Ensemble, frères et sœurs, faisons place en nous à la présence de Dieu.
Il nous sauve et nous offre son amour ;
Le Christ vivant nous ouvre à l’espérance ; 
Le souffle de l’Esprit nous unit dans l’Eglise.
Ici et maintenant, le Seigneur nous accueille
Comme il l’a fait hier et le fera encore demain.
Que la foi, l’espérance et l’amour trouvent leur chemin
Dans nos vies et dans notre assemblée. 
Amen

Je vous invite à vous lever pour louer ensemble le Seigneur en écoutant le 

Psaume 119, 1-8 ; 17-18

[bookmark: _Hlk212651249]1Heureux ceux qui sont intègres dans leur voie, Qui marchent selon la loi de l'Eternel !
2Heureux ceux qui gardent ses préceptes, Qui le cherchent de tout leur coeur,
3Qui ne commettent point d'iniquité, Et qui marchent dans ses voies !
4Tu as prescrit tes ordonnances, Pour qu'on les observe avec soin.
5Puissent mes actions être bien réglées, Afin que je garde tes statuts !
6Alors je ne rougirai point, A la vue de tous tes commandements.
7Je te louerai dans la droiture de mon coeur, En apprenant les lois de ta justice.
8Je veux garder tes statuts: Ne m'abandonne pas entièrement !

17Fais du bien à ton serviteur, pour que je vive Et que j'observe ta parole !
18Ouvre mes yeux, pour que je contemple Les merveilles de ta loi !

Je vous  invite à vous lever pour chanter d’une même voix

CANTIQUE – 118 Célébrez Dieu 1-4

L’assemblée s’assied.

Reconnaissance du péché : 

L’amour de Dieu nous appelle à la repentance.

SILENCE 

Père, tu nous parles d’amour, 
mais nous confondons celui-ci avec notre confort spirituel, 
et nous oublions d’aimer.

Tu nous combles de tes dons 
mais nous supportons des situations d’injustice et de pauvreté 
et nous refusons de partager. 

Tu nous offres l’espérance, 
mais nous sommes trop souvent résignés 
et nous n’osons pas nous engager. 

Père, pardonne-nous. 
Libère-nous de notre tiédeur, de notre égoïsme et de nos lâchetés. 

Nous te le demandons au nom de Jésus Christ. 
Amen.

Répons : Seigneur, mon Dieu, je crie vers Toi, Tu es mon espérance ; Dans ma misère, écoute-moi, Apaise ma souffrance ; Éclaire-moi sur le chemin, Et garde ma main dans Ta main, Quand l’ennemi s’avance. (AEC 620,1)

Annonce du pardon de Dieu : 
L’assemblée se lève.

Le salut ne vient pas de notre propre mérite, 
il est un don de Dieu.
Il ne vient pas de nos œuvres humaines car personne ne saurait se glorifier de ses actes.

C’est par la grâce que nous sommes sauvés, 
par le moyen de la foi.

Que Dieu nous mette au cœur l’assurance de son pardon et qu’Il nous donne de marcher vers son Royaume. 

Chantons notre reconnaissance.

Relevés par le pardon, nous chantons.

Répons : Peuple, criez de joie et bondissez d’allégresse : Le père envoie le Fils manifester sa tendresse ; Ouvrons les yeux : Il est l’image de Dieu Pour que chacun le connaisse. (AEC 285,1) 

Prière d’illumination et lectures bibliques : (respirations musicales entre les lectures)

Nous prions Dieu avant de lire les Ecritures, 
afin qu’elles deviennent pour nous Parole de vie. 

Père, tu n’ignores rien de nos réticences ni de nos résistances devant ta Parole. 
Tu sais combien nous nous esquivons lorsque ton Evangile se fait précis, Combien nous interprétons lorsqu’il nous interpelle trop, 
Combien nous oublions lorsqu’il se fait dérangeant.
Et pourtant, nous revoici ce matin à l’écoute de ce que nous disent les Ecritures. 

C’est pourquoi nous te prions : que ton Esprit nous accorde un coeur ouvert et une intelligence accueillante à ton Evangile.

Derrière les mots que nous entendons, donne-nous de discerner ta Parole de Vie, ta Parole pour nos vies. 
Amen.

Je vous propose de lire ce matin les textes proposés par l’Uepal
[bookmark: _Hlk212653118]Genèse 8, 18-22 ; 9, 12-17
Genèse 8, 18-22 
18Et Noé sortit, avec ses fils, sa femme, et les femmes de ses fils. 19Tous les animaux, tous les reptiles, tous les oiseaux, tout ce qui se meut sur la terre, selon leurs espèces, sortirent de l'arche.

20Noé bâtit un autel à l'Eternel ; il prit de toutes les bêtes pures et de tous les oiseaux purs, et il offrit des holocaustes sur l'autel. 21L'Eternel sentit une odeur agréable, et l'Eternel dit en son coeur: Je ne maudirai plus la terre, à cause de l'homme, parce que les pensées du coeur de l'homme sont mauvaises dès sa jeunesse; et je ne frapperai plus tout ce qui est vivant, comme je l'ai fait.

22Tant que la terre subsistera, les semailles et la moisson, le froid et la chaleur, l'été et l'hiver, le jour et la nuit ne cesseront point.
Genèse 9, 12-17
12Et Dieu dit : C'est ici le signe de l'alliance que j'établis entre moi et vous, et tous les êtres vivants qui sont avec vous, pour les générations à toujours : 13j'ai placé mon arc dans la nue, et il servira de signe d'alliance entre moi et la terre. 14Quand j'aurai rassemblé des nuages au-dessus de la terre, l'arc paraîtra dans la nue ; 15et je me souviendrai de mon alliance entre moi et vous, et tous les êtres vivants, de toute chair, et les eaux ne deviendront plus un déluge pour détruire toute chair. 16L'arc sera dans la nue ; et je le regarderai, pour me souvenir de l'alliance perpétuelle entre Dieu et tous les êtres vivants, de toute chair qui est sur la terre. 17Et Dieu dit à Noé : Tel est le signe de l'alliance que j'établis entre moi et toute chair qui est sur la terre.

musique


2 Corinthiens 3, 3-6 (7-9)
3Vous êtes manifestement une lettre de Christ, écrite, par notre ministère, non avec de l'encre, mais avec l'Esprit du Dieu vivant, non sur des tables de pierre, mais sur des tables de chair, sur les coeurs.

4Cette assurance-là, nous l'avons par Christ auprès de Dieu. 5Ce n'est pas à dire que nous soyons par nous-mêmes capables de concevoir quelque chose comme venant de nous-mêmes. Notre capacité, au contraire, vient de Dieu. 6Il nous a aussi rendus capables d'être ministres d'une nouvelle alliance, non de la lettre, mais de l'esprit; car la lettre tue, mais l'esprit vivifie.

7Or, si le ministère de la mort, gravé avec des lettres sur des pierres, a été glorieux, au point que les fils d'Israël ne pouvaient fixer les regards sur le visage de Moïse, à cause de la gloire de son visage, bien que cette gloire fût passagère, 8combien le ministère de l'esprit ne sera-t-il pas plus glorieux! 9Si le ministère de la condamnation a été glorieux, le ministère de la justice est de beaucoup supérieur en gloire.

Je vous  invite à vous lever pour chanter 
CANTIQUE – 230 Oh ! Parle-moi, Seigneur 

Marc 10, 2-9 (10-12) 13-16
[bookmark: _Hlk212802284]2Les Pharisiens l'abordèrent ; et, pour l'éprouver, ils lui demandèrent s'il est permis à un homme de répudier sa femme. 3Il leur répondit : Que vous a prescrit Moïse ? 4Moïse, dirent-ils, a permis d'écrire une lettre de divorce et de répudier. 5Et Jésus leur dit : C'est à cause de la dureté de votre coeur que Moïse vous a donné ce précepte. 6Mais au commencement de la création, Dieu fit l'homme et la femme ; 7c'est pourquoi l'homme quittera son père et sa mère, et s'attachera à sa femme, 8et les deux deviendront une seule chair. Ainsi ils ne sont plus deux, mais ils sont une seule chair. 9Que l'homme donc ne sépare pas ce que Dieu a joint.

13On lui amena des petits enfants, afin qu'il les touchât. Mais les disciples reprirent ceux qui les amenaient. 14Jésus, voyant cela, fut indigné, et leur dit : Laissez venir à moi les petits enfants, et ne les en empêchez pas ; car le royaume de Dieu est pour ceux qui leur ressemblent. 15Je vous le dis en vérité, quiconque ne recevra pas le royaume de Dieu comme un petit enfant n'y entrera point. 16Puis il les prit dans ses bras, et les bénit, en leur imposant les mains.


Prédication 

En ce 20e dimanche après la Trinité, notre célébration est placée sous « les commandements de Dieu », avec cette épitaphe tirée de Michée 6, 8
« On t’a fait connaître, ô homme, ce qui est bien, ce que le Seigneur exige de toi, rien d’autre que respecter le droit, aimer la fidélité et t’appliquer à marcher avec ton Dieu ». 

Dans le passage de l’évangile de Marc que nous venons de lire ce matin pourtant, il apparaît une fois encore que le compagnonnage de Dieu avec son peuple est loin de ressembler à un long fleuve tranquille.
« Que vous a prescrit Moïse ? »  Jésus s’adresse à des Pharisiens, ceux qui sont connus comme les dignes représentants du respect de la Loi de Moïse. Quand ces derniers lui répondent « il a permis d'écrire une lettre de divorce et de répudier » Jésus aurait pu se contenter de leur réponse. Mais non, il explique : « C'est à cause de la dureté de votre coeur que Moïse vous a donné ce précepte. Mais au commencement de la création… » et justement quel est-il ce commencement que nous lisons en Genèse ce matin ? Avec  l’histoire du déluge, il nous rappelle qu’après Adam et Eve qui désobéissaient, leurs successeurs étaient loin de répondre aux attentes d’Elohim. Alors Dieu décida, après avoir constaté que « le mal était grand sur la terre » et regretté d’avoir fait les humains, qu’un seul trouverait grâce à ses yeux : Noé. C’était un homme juste et intègre parmi les générations  de son temps, dont il est dit en Genèse 6. 9 «  Noé marchait avec Dieu ».

Nous n’entrerons pas dans le détail de cette catastrophe ; ce déluge décidé par Dieu pour anéantir une terre pleine de violence. Ni dans les mesures prises par Dieu pour préserver Noé, sa famille et les couples d’animaux choisis pour perpétuer les espèces créées. 

Ce qui retient notre attention ce matin c’est la manière dont Dieu, après la sortie de l’arche construite par Noé, scelle une nouvelle alliance avec Noé et sa descendance et toute l’humanité. 

Cette histoire contient des commandements. Et cette histoire fait loi, le récit est lui-même commandement. Mais comment cette histoire qui s’impose à nous peut-elle devenir notre histoire ? Et puis, est-ce que les paroles de Jésus entendues dans le premier texte s’appliquent là aussi ? 

Avec ce récit, nous faisons deux constats fondamentaux ; « le cœur de l’être humain est disposé au mal dès sa jeunesse », et Dieu « ne maudira plus le sol, [et] ne frappera plus tout ce qui est vivant. »  ( Gen. 8.22 ; 9.11) 

A la sortie de l’arche, Noé bâtit un autel pour rendre grâce au Seigneur. Dieu constate et accepte la médiocrité des humains, mais déclare aussi que la destruction de la terre et de tout ce qu’elle contient ne sera pas de son fait. Dieu ne s’en satisfait pas. Mais il fait avec.
La Loi, les commandements, toute la Bible, et jusqu’à la mort de Jésus, c’est Dieu faisant avec ce que nous sommes. Et essayant d’en limiter les dégâts ! L’alliance conclue par Dieu est une alliance perpétuelle entre lui et l’humanité – à laquelle nous appartenons – humanité avec toutes ses tares, toutes ses injustices, tous ses dangers. C’est une alliance entre le Dieu juste et les humains injustes, pécheurs. L’alliance n’est pas le fait d’un Dieu injuste qui aimerait le péché. Elle n’est pas non plus scellée avec les seuls justes – « Car nous avons déjà prouvé, écrivait Paul, que tous sont sous le péché, selon qu’il est écrit : Il n’y a pas de juste, Pas même un seul ; Nul n’est intelligent, Nul ne cherche Dieu. Tous se sont égarés, ensemble ils sont pervertis, Il n’en est aucun qui fasse le bien, Pas même un seul. » (Rom. 3 / 9-12, cf. Ps. 14) 

Cette alliance est la manifestation de la grâce de Dieu, de la bénédiction qu’il prononce sur nous malgré ce que nous sommes. Les paroles de cette alliance sont fortes, elles redisent l’engagement de Dieu à ne plus punir l’humanité à hauteur de ce qu’elle commet, et donc aussi de ne plus punir en nous le péché qui nous tient toujours en ses rets. Et comme toute parole d’amour, elle nous invite bien sûr à changer, à nous convertir à lui, à devenir conforme à ce que Dieu attend de nous. Elle nous y invite sans se faire d’illusion, mais aussi sans se faire une raison de ce que nous n’y arriverons pas. L’alliance de Dieu nous tourne vers lui.

Avez-vous remarqué ? Alors que Noé remercie Dieu en offrant des holocaustes sur l’autel qu’il vient de construire, et en versant le sang, Dieu quant à lui donne un arc dans la nuée, autrement dit : un arc-en-ciel. Les commentaires bibliques se sont posé la question de savoir si l’arc-en-ciel existait avant le déluge. Ils ont répondu positivement. Car l’arc-en-ciel est un phénomène naturel qui résulte de la réfraction et de la réflexion des rayons du soleil dans les gouttes de pluie. Wikipédia, précise « un effet optique dont la position apparente dépend de celles de l'observateur et du soleil. » Cette explication dit à la fois le caractère fugitif, insaisissable, de l’arc-en-ciel, et l’importance de « la position  de l’observateur et du soleil ». Ainsi, l’arc-en-ciel est un signe fragile de l’alliance ! Il peut très bien ne pas être là, ou n’être pas observé. D’ailleurs il est un signe d’alliance aux yeux de Dieu : peu importe que les humains le voient ou non. C’est un mémorial de l’alliance pour que Dieu s’en souvienne. 

Les commentateurs ont précisé : « Avant le déluge l’arc était simplement un phénomène météorologique, et depuis le déluge, il est devenu un signe de la bénédiction de Dieu. » D’ailleurs, depuis ce jour, chaque fois qu’il voit l’arc-en-ciel, le croyant juif prononce une bénédiction sur Dieu qui « se souvient de l’alliance, qui est fidèle à son alliance, et qui accomplit sa parole ».
 
Comment alors ne pas penser à un autre signe d’alliance entre Dieu et les humains, signe fragile, mémorial devant Dieu de son alliance perpétuelle : la mort de son Fils sur la croix ! Chaque fois que nous célébrons la cène, nous dressons à nouveau le mémorial de cette mort, ce signe d’alliance, devant Dieu, faisant du repas eucharistique qui suit cette « anamnèse » le moyen par lequel Dieu « nous renouvelle son pardon et sa grâce ». Fragile arc-en-ciel. Faible signe référant à un Dieu faible aux yeux des humains, et pourtant pour nous signe d’une alliance que rien ne pourra rompre, et par laquelle la vie nous a été offerte une fois pour toutes par le Dieu fort. Mais pour que l’arc-en-ciel nous soit signe à nous aussi de cette alliance, il convient que notre position par rapport au soleil soit la bonne ! C’est seulement lorsque nous nous tenons en Christ que l’alliance de Dieu nous apparaît, nous rassure, nous fait tenir debout, nous fait vivre y compris par-delà la mort. 
 
Et ainsi nous percevons que la bonne position par rapport au soleil, c’est la foi, c’est la confiance dans ce que le Christ a accompli pour nous, pour moi, confiance dans la pérennité de cette alliance malgré le péché et toutes les forces de mort qui nous agressent et nous tirent vers le bas, cherchant à nous positionner de telle sorte que nous ne voyons plus ni l’arc-en-ciel ni même le soleil. La foi, c’est faire confiance à la parole de Dieu, à la parole d’alliance et d’amour de Dieu pour nous et pour l’humanité. 

Il n’y a pas d’arc-en-ciel dans un ciel sans nuages. Mais là où il y a de la pluie, et où pourtant brille le soleil, là se trouve l’arc-en-ciel, fugace et insaisissable, signe de la lumière divine qui atteint les gouttes de pluie de ma propre existence.

Aujourd'hui nous puisons des richesses qui vont fortifier nos âmes fragiles et ranimer notre esprit d'audace et de service. Aujourd’hui, nous repartons avec sur nos fronts et dans nos mains lé bénédiction que le Seigneur adresse à toute sa création : j'ai mis mon arc dans le ciel et je m'engage à vos côtés pour le bonheur et pour la vie. A nous de retransmettre ce message dans nos milieux professionnels, relationnels, scolaires, familiaux et aussi sur la place publique : porteurs de paix et d'espérance. 

L’arc-en-ciel rappelle à Dieu sa promesse, mais si nous l’apercevons il nous met en marche ensemble. 
Amen


Méditation


[bookmark: _Hlk184894882]Confession de foi : L’assemblée se lève.

Eclairés et rassemblés par la Parole de Dieu,
nous affirmons notre foi :

Le Seigneur est mon berger. Rien ne manque. 
En lui j’ai mon repos et ma justice puisqu’il m’aime, 
Même au fort de l’obscurité, je ne crains rien. 
Le Seigneur se tient près de moi et me console. 

Amen.

CANTIQUE – 537 DIEU FAIT DE NOUS


SAINTE CÈNE
Préface :

C’est notre joie de Te célébrer, Dieu notre Père, 
Pour ce monde que tu as créé si beau, dont 
Tu traverses les douleurs et que 
Tu ne cesses de créer toujours nouveau. 
C’est notre joie de Te célébrer, 
Dieu de toute tendresse, 
Pour Jésus le Christ, que Tu as envoyé afin qu’il emprunte notre chemin d’humanité et devienne notre frère.
Il a manifesté Ton amour aux petits et aux pauvres, aux malades et aux pécheurs ; 
Il s’est fait le prochain des opprimés et des affligés. 
Par sa vie il a révélé ton visage.
C’est notre joie de Te célébrer, Dieu fidèle,
Pour Ton Esprit, souffle de vie qui nous assemble en Eglise, de génération en génération, dans Ton amour. 
Par toute la terre comme au ciel, il fait jaillir notre chant. 

Répons : Nous qui mangeons le pain de la promesse, nous qui buvons la coupe du Royaume, un même appel nous porte tous ensemble notre Père. (AEC 593, 1)

Institution 
« Voici ce que j’ai reçu du Seigneur et que je vous ai transmis, » dit l’apôtre Paul. « Le Seigneur Jésus, dans la nuit où il fut livré, prit du pain, et après avoir rendu grâce, il le rompit et dit : Ceci est mon corps, qui est pour vous. Faites cela en mémoire de moi. Il fit de même pour la coupe, après le repas, en disant : cette coupe est la nouvelle alliance en mon sang ; faites cela en mémoire de moi toutes les fois que vous en boirez ». (1 Co 23) Épiclèse Prions. Toi qui nous rassembles et nous invites, Eternel, notre Dieu, renouvelle et raffermis notre foi. Envoie Ton Saint-Esprit sur notre assemblée, afin qu’en recevant ce pain et ce vin, nous recevions les signes visibles de Ta présence invisible 

Anamnèse 

Par ce repas, nous faisons mémoire de Jésus, le Christ crucifié
Et nous proclamons sa victoire sur la mort jusqu’à l’accomplissement de son règne. 

Intercession, 

Nous nous inclinons dans la prière d’intercession 

Père Rassemblés devant toi, nous te présentons notre monde.
Nous te prions pour tous ceux que tu nous mets en mémoire. 
Que ta volonté soit faite.

Nous te remettons tous les peuples de la terre,
tous ces êtres humains que tu considères comme tes enfants. 
Que la lumière illumine les temps à venir ! 
Que ta Parole retentisse pour annoncer ta Paix ! 

Nous te remettons celles et ceux qui ont dit oui à ton appel,
et qui témoignent de ton amour là où ils se trouvent
Que chacun reçoive de toi force et joie pour accomplir sa mission, particulièrement dans les lieux où règnent la guerre et la violence.

Nous te remettons chaque personne en souffrance, 
chaque être humain habité par le désespoir et le chagrin,
car tu ne prends pas seulement soin de ton peuple, mais de toute créature. Soutiens le malade et le mourant,
et donne-nous la parole qui exprime ce soutien ! 
Accompagne l'endeuillé et rends-nous présent à sa peine !
Encourage le chômeur, celui qui se sent inutile, oublié,
et apprends-nous  à partager son souci !
Conduis tous les enfants dans l'Espérance, par ton Esprit,
et aide-nous à transmettre ta promesse avec fidélité ! 
Dispense ta sagesse à tous les responsables politiques, 
économiques et sociaux
et fais de nous des citoyens attentifs, constructifs, 
qui mettent l'Evangile au coeur de leur vie et du monde. 

Nous te remettons celles et ceux qui nous sont chers, 
qui nous sont proches : 
que nous vivions avec eux dans la compréhension et l'amour.

Unis dans une même foi en Toi,
dans la même consécration à Ton service,
dans la communion de l'Église Universelle,
nos cœurs élèvent vers Toi la prière
que le Christ nous a confiée :

Ensemble nous te disons NOTRE PERE...		

Notre Père qui es aux cieux, que ton nom soit sanctifié, que ton règne vienne, Que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel.
Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour ; pardonne-nous nos offenses 
Comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensés.
Ne nous laisse pas entrer en tentation mais délivre-nous du mal,
Car c’est à toi qu’appartiennent le règne, la puissance et la gloire,
Aux siècles des siècles. Amen.


Répons : En recevant le don du Christ aux hommes, nous accueillons l’élan de son offrande ; que cet élan nous guide à la rencontre de tous nos frères. (593,2) 

Invitation 

Voici la table où le Ressuscité nous attend pour partager sa vie. Il nous invite toutes et tous à ce repas. Venez ! Accueillons dans la foi le mystère de sa présence. Tout est prêt. Qui que nous soyons, d’où que nous venions, Le Christ nous accueille à sa table.

Fraction et élévation 

Le pain que nous rompons est communion au corps du Christ. 

La coupe de bénédiction pour laquelle nous rendons grâce est communion au sang du Christ. 

Devenons ce que nous recevons et recevons ce que nous sommes : nous sommes le corps du Christ. 

Communion (ensemble) 

Prière après la communion :
Toi, le Vivant, Tu es venu à notre rencontre. Pour Ta Parole qui éclaire nos vies, Pour le pain et le fruit de la vigne qui nourrissent notre foi, Pour la communauté que Tu construis, Nous Te disons merci. 

Répons : Grains de froment et grappes de la vigne sont rassemblées dans le pain et la coupe ; ainsi, Jésus, c’est toi qui nous rassembles dans ton Église. (593,3)

Offrande : 

Voici le temps de l’offrande :
Nous avons tout reçu de la grâce de Dieu.
Exprimons notre reconnaissance en partageant concrètement nos biens comme un signe de l’offrande nos vies.

Collecte

Merci, Seigneur, pour tous ces dons en argent, en temps, en talents. 
Donne à ton Église d’en user au mieux pour l’hospitalité et le bien de tous.
Annonces : 
C’est maintenant le moment de partager quelques annonces : 
En communion de prière et pensées avec le culte de Nancy, Lunéville, Pont-à-Mousson
Lundi 3/11, 18h30 CA de l'Espace St Jean
Mardi 4/11, 19h45 lecture biblique en hébreu
Mercredi 5/11, 14h30 étude biblique à Pulnoy ; 18h lecture biblique à Toul
Jeudi 6/11, 18h temps de prière à Lunéville
Vendredi 7/11, 14h30 rendez-vous de vendredi à Nancy
Samedi 8/11, 9 à 17h braderie à Lunéville
Dimanche 9/11, 10h culte à Dombasle et à Verdun, 10h30 culte "café-croissants" à Nancy (pour celles et ceux qui le souhaitent suivi par un repas partagé).


Envoi 

C’est maintenant le moment de nous séparer, je vous invite à vous lever pour accueillir la parole d’envoi et de bénédiction.

Il faut sortir, gens de mon peuple ! Ici c’est le campement d’un instant, 
le lieu d’une halte, où Dieu et l’homme s’arrêtent avant de reprendre la route.

Prenez la route. 
Ne vous lassez pas, cherchez et méditez, lisez et priez,
Dieu place en vous, en toi, en moi, dans le creux de nos mains, la force, la vie, la puissance de son Esprit et la joie de sa promesse. 

Bénédiction 

Le Seigneur vous bénit et vous garde. Le Seigneur fait resplendir sur vous sa lumière et vous accorde sa grâce. Le Seigneur tourne sa face vers vous et vous donne la paix ! Amen

Répons : Dans ma vie de chaque jour, Je partagerai ta gloire ; Je vivrai dans ton amour Le bonheur de ta victoire ; Et, dans ton éternité, Nous chanterons ta beauté. (AEC 475, 3 « Mon Rédempteur est vivant »)
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